
 
 

 

Discours 
 

480e veille Dreyeckland 
le 29-06-2020 sur l’ile du Rhin Vogelgrun 

 
 
Merci à tous de partager ce moment de convivialité pour marquer ce jour historique, celui de la  
fermeture de la plus vieille centrale nucléaire de France.  
 
Nous avions prévu 2 jours de fête le week-end prochain, fête devenue impossible pour l'instant 
à cause de la situation sanitaire. C'est pour les mêmes raisons que nous ne pouvons pas vous 
proposer une buvette, et nous nous en excusons… 
 
Mais des artistes militants ont accepté de nous proposer quelques moments musicaux choisis 
et nous les en remercions, tout comme nous remercions Denis, Christian  et l'équipe de stop 
fessenheim pour la mise en place des conditions matérielles. 
 
Nous sommes lundi aujourd'hui… c'est le jour de La Mahnwache, le collectif de veille trans-
frontalier, qui se réunit tous les lundi soir sur la place publique à Breisach, depuis la cata-
strophe de Fukushima en mars 2011. C'est donc aujourd'hui la 480e Mahnwache. Depuis 9 
ans et 480 lundi, des militants Badois mais aussi alsaciens se réunissent tous les lundi sans 
exception  pour exiger la fermeture de la centrale et ce, quelles que soient les conditions mé-
téo, qu'il pleuve, qu'il vente, que la canicule sévisse ou qu'il gèle à pierre fendre. 
Coup de chapeau à eux et à Gustav, organisateur inlassable et animateur motivé.  
 
Nous y sommes arrivés, tous ensemble. La centrale sera à l'arrêt complet dans quelques 
heures, et il faut s'en réjouir. Mais ce n'est pas pour autant que nous pouvons dissoudre nos 
associations et baisser la garde! Il nous faut rester vigilants face aux étapes du démantèle-
ment, et aux dangers qui y sont liés.  
 
Il nous faut aussi être vigilants pour empêcher toute re-nucléarisation du site. Nos élus locaux 
nucléocrates s'agitent déjà pour pousser à l'installation d'une usine de retraitement d'aciers 
contaminés, issus de toute l'Europe, pudiquement appelée „technocentre“.  
 
Démontrant une fois de plus le court-termisme de leur vision politique et leur incompétence, ils 
se gargarisent de 150 emplois créés, sans se soucier de l'effet dévastateur d'un site nucléaire  
sur d'autres entreprises, susceptibles de s'installer là,  plus créatrices d'emplois, et désireuses 
de faire progresser la transition énergétique et écologique dans la région.  
 
Rappelons que les associations antinucléaires, même si ce n'est pas leur rôle, ont fait des pro-
positions de reconversion du site, que nos amis allemands et leurs  entreprises  ont fait de 
même, mais que tous se sont heurtées à l'aveuglement des élus locaux qui n'ont fait que s'op-
poser à la fermeture de la centrale, sans prévoir l'avenir.  A Grundremmingen en Allemagne 
par exemple, les élus ont provisionné des financements et établi un plan de reconversion in-
dustrielle et énergétique, conscients que „l'énergie nucléaire est une énergie de transition“, qui 
va s'arrêter.  
 
Il est donc particulièrement malhonnête et indécent que les élus alsaciens mettent  en avant la 
soi-disant inertie de l'Etat pour la reconversion du site et se couchent une fois de plus devant 
le lobby nucléaire au mépris de la santé des populations locales des 2 côtés du Rhin.  
 



Nous resterons donc vigilants, et d'ores et déjà, nous faisons appel à la vigilance de tous les 
présents pour que nous soyons susceptibles de nous mobiliser fortement afin d'empêcher 
toute nouvelle pollution radioactive sur le Rhin. 
 
Mais en attendant, réjouissons-nous. Après avoir empêché dans les années 70, l'installation 
de 4 centrales nucléaires supplémentaires sur le Rhin, notre lutte inlassable depuis 50 ans a 
enfin abouti à l'arrêt définitif des 2 seuls réacteurs construits!  
 
Faisons place à la musique, au plaisir de nous retrouver  et de partager la joie d'avoir réussi ! 
 
Juste un petit rappel: vendredi soir, à Colmar, au foyer Sainte-Marie, les assois ont prévu une 
soirée commémorative et conviviale  autour de la projection du film „ Fessenheim, le début de 
la fin du nucléaire ? „ à partir de 19h30. Pour raison sanitaire, le nombre de places est limité. 
Pensez à vous inscrire sur le site de Stopfessenheim… si vous souhaitez venir... 
 
Suzanne Rousselot, stop fessenheim 
 
 
 

 


